
PATRIMOINE 

,Le SOS du Laborieux 
C 'EST un véritable SOS 

q-lte lance aujourd'hui 
le Comité pour la survie de 
la baie du Lazaret. L'asso­
ciation veut sauver le re­
morqueur Le Laborieux, 
qui « sombre dans l 'oubli, 
miné par la corrosion », à 
proximité immédiate du 
Fort de Balaguier. « Sans 
assistance immédiate et sans 
mesures conservatoires, il va 
sombrer », se désole Ber­
nard Ducher, l'un des ad­
ministrateurs du Comité. 
Tous les Seynois qui ont 
connu les chantiers navals 
se souviennent de ce navire 
si bien nommé, qui ac­
compagnait les premières 
sorties en mer des bâti­
ments construits à La 
Seyne. Après des années de 
bons et loyaux services, il a 
pris sa retraite aux abords 
du musée de Balaguier. 
Il y a quelques semaines, 
l'association Histoire et Pa­
trimoine Seynois a rendu 
hommage au Laborieux 
lors d ' une conférence or­
ganisée en présence du der­
nier d e ses commandants. 

Urgence 
« Alors que tou t le monde 
s"accorde à reconnaître l 'in­
térêt que présente ce bateau 

pour un futur musée de la 
construction navale, nous re­
grettons qu'il n y ait pas plus 
de mobilisation pour le sau­
ver. Peut-être que les gens ne 
se rendent pas compte de l'ur­
gence? » poursuit Bernard 
Ducher. « Aujourd'hui, son 
état de corrosion est tel que je 
doute qu'il soit transpor-
table. » · 

Un appel à tous 
Le comité a donc décidé 
de lancer un appel, « aux · 
associations comme HPS, et 
l'Amians, au mafre pour que 
l'on mette tout en œuvre pour 
sauver le Laborieux ». 
La Seyne a les ressources 
nécessaires p9ur accomplir 
ce sauvetage, estime le Co­
mité pour la survie de la 
baie du Lazaret. Bernard 
Ducher cite les associations 
qui travaillent dans le do­
maine de la réinsertion, 
comme l'APEA., la conven­
tion que la mairie vient de 
signer sur les travaux d'in­
térêt général ou encore les 
élèves de l'IPFM qui pour­
rait mettre en application 
les techniques qui leur sont 
enseignées ... 
« Les possibilités ne manquent 
pas. Il s'agit de se mobiliser. » 

CAROLINE MARTINAT. 

Le Laborieux se meurt, miné par la corrosion. Le remorqueur des chantiers navals ne sombrera pourtant pas dans l'oubli : le 
Comité pour la survie de la baie du Lazaret veut mobiliser les autorités et les énergies pour sauvegarder cc une véritable piè· 
ce de musée ». (Photo Laurent Martinat) 


